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Concevoir un bassin
BASSIN p.16

CUISSON p.8 DOSSIER  p.9

De la terre 
à l’assiette

Tout feu 
tout flamme !

D E S  IDéES
À  R É A L I S E R
sans complexe



La pelouse constitue à la fois un écrin qui met en valeur les 
plantations de votre jardin et une aire de vie pour petits et 
grands. Pour assurer cette double fonction une tonte régulière 
mais maitrisée est indispensable. 
Tondre son jardin est à faire tous les 10 jours en ce moment, 
voire toutes les semaines, tant il pousse !  Alors, choisissez le 
bon matériel et la bonne technique. Votre gazon n’en sera que 
plus beau. 

Quelle tondeuse ?
       Une tondeuse manuelle électrique est à réserver à de 
petites surfaces de 300/400m², sans pente soutenue.
      Une tondeuse motorisée poussée devient fatigante à l’usage 
surtout en présence de pentes au delà d’une surface de 600m².
      Une tondeuse autotractée est adaptée aux plus grandes 
surfaces jusqu’à 1500/2000m².
      Une tondeuse auto-portée  est adaptée pour des surfaces 
au delà de 2000m².
      Les robots de tonte sont à utiliser sur toutes surfaces planes 
jusqu’à 3000m². 

AMÉNAGEMENT
Associez 
vos plantes !
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De la terre à 
l’assiette
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    En juin,  
profitez du 
jardin !
C’est LE mois du jardin, finissez 
vos plantations pour avoir la 
plus belle terrasse ou le plus 
feutré des balcons. Géraniums, 
lantanas, dipladénias, pétunias 
tous vous attendent encore dans 
notre jardinerie avec leur profu-
sion de fleurs et de couleurs.
Détendez-vous dans votre nouveau 
transat en écoutant le chant des 
oiseaux, le bruissement de l’eau 
du bassin que vous venez de 
terminer ou de la fontaine tout 
juste installée. De nombreuses 
idées d’aménagement vous attendent 
dans ce numéro. Inspirez-vous en 
et n’hésitez pas à nous demander 
conseil, en fonction de la taille de 
votre jardin, de son exposition, de 
la nature de votre sol, nous vous 
aiderons à faire de votre projet 
une réalité.
Si votre barbecue arrive en fin 
de vie, c’est le moment de le 
changer et de vous offrir un bel 
ensemble de cuisson. Les cuisines 
d’extérieur évoquent la convivialité et 
les saveurs estivales, c’est pourquoi 
on les aime tant. Très diversifiés, 
les modèles s’adaptent à tous les 
budgets. Chaque espace extérieur, 
petit ou grand, peut en bénéficier 
grâce aux nombreux modèles 
qu’ils soient à gaz, électriques ou 
à charbon. 
Enfin, enivrez-vous des premiers
parfums de la lavande, du chèvre-
feuille, des rosiers et PROFITEZ 
de ces doux instants de bonheur...  
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Des idées à réaliser sans 
complexe
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  Trucs & 

   Astuces
    de jardinier

Pelouse :
l’art de la tonte

Biodiversité :
4 secrets pour attirer 
les abeilles
Sans abeilles, pas de fruits, pas de légumes ! En butinant de 
fleurs en fleurs, les abeilles participent à la production de 
nombreuses cultures, à la qualité des récoltes et pas 
seulement à la production de miel. Alors, protégeons-les et 
accueillons-les au jardin.
1/ Renoncez aux traitements phytosanitaires ou 
tout au moins limitez leur usage au strict nécessaire en 
respectant les dosages et les périodes de pulvérisation.
2/ Epargnez les plantes sauvages adaptées 
à votre sol et à votre région en laissant des zones dans votre 
jardin où elles pourront pousser à leur guise. Les pissenlits et 
le lierre par exemple figurent parmi les favorites des abeilles !
3/ Installez des plantes à fleurs dites «mellifères» : 
des légumineuses (luzerne, sainfoin, trèfles, féverole, fèves, 
lupin, soja, etc.), des cultures maraîchères (carotte, choux, 
poireau, échalote, navet, radis, oignon, concombre, cornichon, 
courgette, melon, pastèque, etc.), des cultures ornementales 
et florales, des plantes aromatiques, des cultures fruitières 
(pommier, abricotier, cerisier, poirier, prunier, petits fruits, etc.) 
mais aussi des mélanges de graines de type prairies fleuries. 
4/ Offrez-leur 
le gite en privi-
légiant des abris 
pour abeilles, 
disponibles en 
animalerie mais 
à fabriquer soi-
même aussi. Elles 
apprécient les 
petites cavités 
creusées dans le 
sol ou le bois.

Ces plantes qui nous font 
du bien !

A C T U A L I T É 6

Associez vos plantes !
A M É N A G E M E N T 12

 Semez en place les betteraves, les carottes, le 
cerfeuil, les courgettes, les haricots filets ou à rames, 
le maïs doux, les laitues, les poireaux, les radis.
 Plantez les aubergines, les courgettes, les concom-
bres, les poivrons, les piments, les tomates et le basilic.
 Buttez les pommes de terre, les haricots et les pois.
 Paillez les petits fruits : framboisiers, fraisiers, 
cassissiers, groseilliers et faites un apport d’engrais 
à vos fraisiers.
 Si le mois de juin est sec, ne négligez pas 
l’arrosage : le soir, lorsque le soleil décline. 

 Taillez les arbustes à floraison printanière et bouturez : l’abélia, le caryoptéris, le cognassier du Japon, l’hamamélis, le lilas des Indes, l’oranger du Mexique,  le pittosporum, la potentille, etc.
 Semez des belles de jour, des pensées, des capu-cines, des œillets de poètes, des pavots annuels, etc.
 Installez un peu partout sur la terrasse et les rebords de fenêtres des jardinières de fleurs : géraniums, dipladénias, verveines, bidens, fuchsias, bégonias, pétunias, surfinias, c’est la pleine saison, elles sont superbes !

Les TRAVAUX  du MOIS...
Causeries d’animaliers
M O N D E  A N I M A L 18

Page 16

Tondre : dans quel sens 
et par où commencer ?
Soyez organisé pour passer la tondeuse en commençant par 
faire les bords extérieurs de votre espace engazonné. Puis, 
travaillez en ligne droite sur le plus grand axe de la pelouse. 
Lors de la prochaine tonte, vous travaillerez sur un axe 
perpendiculaire afin de croiser les coupes. Vos brins d’herbe 
seront ainsi bien verticaux et le rendu sera plus joli.



       LE SAVIEZ-VOUS ? 
N’utilisez jamais d’écorces de pin pour pailler vos 
rosiers, elles. Elles acidifient le sol, ce que détestent les 
rosiers ! 

SECRET n°2 : PLANTEZ 
AUTOUR 
Evitez le sol nu sous les rosiers. Au lieu de passer votre 
temps à désherber à la main, plantez des vivaces qui 
envelopperont le pied de vos rosiers. Elles étoufferont les 
adventices tout en protégeant le sol de l’érosion. Ces 
plantes vivaces serviront aussi de gîte aux insectes auxiliaires 
qui vous aideront à lutter contre les pucerons. Adoptez par 
exemple des achillées naines et des népétas.
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Belles et florifères, 
les grimpantes doivent avant 
tout se développer facilement 
sur le support offert à leurs 
tiges volubiles. 
Choisissez les valeurs sûres 
parmi les arbustives ou bien 
la vigueur des annuelles qui 
recouvrent grillages et piliers 
en une saison ! 

Le houblon
Le houblon annuel (Humulus japonicus) montre un très beau 
feuillage assez large, très abondant, vert ou vert maculé de 
jaune dans sa forme panachée. Les tiges grimpent très vite 
à plus de 4 m de haut car cette plante est en réalité une vi-

vace des zones asiatiques 
chaudes, que l’on cultive 
en annuelle à cause de 
sa sensibilité au froid. Sa 
floraison est insignifi-
ante, mais les fruits qui 
en résultent sont eux, 
particulièrement déco-
ratifs. Il se sème en milieu 
de printemps, avec une 
éclaircie 1 mois plus tard 
en supprimant les plants 
en surnombre. 

        Neutre à calcaire, 
et frais
        Ensoleillée ou mi-
ombragée
         Juin 
         Août-septembre 
         -  5°C

éLOGE  de
la SIMPLICITé
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         De beaux Rosiers  
         Conserver des rosiers sains au fil des 
années nécessite quelques attentions. Nous vous dévoilons ici des secrets de 
pros pour les choyer pendant la belle saison et les garder longtemps dans 
une forme éblouissante.

SECRET n°1 : SUPPRIMEZ 
LES FLEURS FANEES
Passez en revue vos roses tous les deux à trois jours en 
vous munissant d’un petit panier et d’un sécateur. Les 
fleurs fanées attirent les parasites. Ne les laissez ni sur 
l’arbuste, ni par terre. Si elles sont régulièrement coupées 
et jetées au compost, le rosier restera beau et florifère. 
Coupez les fleurs sous la corolle. Sur les rosiers buissons 
à bouquets, coupez aussi l’ensemble du bouquet quand 
celui-ci est entièrement fané, juste au-dessus d’une 
paire de feuilles.

Le chèvrefeuille 
Il pousse partout avec une énergie rassurante quand on lui assure une 
situation qui lui convient, c’est-à-dire le pied à l’ombre et la tête au soleil. Une 
touffe de vivaces accompagne idéalement son pied. Le chèvrefeuille pousse 
rapidement une fois bien implanté et garnit 6 à 8 m² en peu de temps. Il faut 
ensuite aérer sa ramure en supprimant les tiges sèches ou en surnombre. 
La plante attire les oiseaux, et les abeilles par ses fleurs mellifères. 
Choisissez l’espèce et la variété qui vous convient, certaines sont par 
exemple très parfumées (Lonicera japonica ‘Halliana’), d’autres à floraison 
tardive rouge et blanche (Lonicera peryclymenum ‘Serotina’) ou à fleurs 
rouges et oranges (L. x heckrottii). 

          Ordinaire à riche, bien drainé                             De juin à septembre
          Ensoleillée                                                                     - 10°C

L’ipomée
L’ipomée volubilis (Ipomea purpurea, syn. Convolvulus 
purpureus) est, comme son nom l’indique, d’une vigueur 
extraordinaire. En deux mois la plante atteint 3 à 4 m de haut 
et continue jusqu’à 5 m en été. Ses fleurs en trompettes, 
bleues, blanches ou roses ou encore violet foncé rayé de 
pourpre, ont un grand succès. Les tiges fines portent 
de larges feuilles 
cordiformes. Elles 
s’enroulent très 
facilement autour 
de tous les supports 
et masquent autant 
les piliers inesthé-
tiques que les trous 
dans les haies. Semez-
la en mai-juin en 
poquets de 5 à 6 
graines, espacés 
d’1 m. 

         Ordinaire 
    Ensoleillée, 
chaude
       Juillet à octobre
         0°C

.........................................................................................

SECRET n°3 : INSTALLEZ 
DES COCCINELLES
En juin, c’est le moment de vous procurer des larves de 
coccinelles dans notre jardinerie. Installez ces larves sur 
les tiges des rosiers, là où vous remarquez des pucerons. 
Elles commenceront à 
dévorer ces parasites 
et se transformeront 
en coccinelles adultes 
qui continueront le 
travail. Elles resteront 
ensuite fidèles à votre 
jardin si elles peuvent 
y hiberner.  

SECRET n°4 : 
ARROSEZ AU PIED
Les roses s’abîment sous la pluie car elles ont du mal 
à sécher ensuite. Arrosez toujours au pied de façon à 
préserver une belle floraison le plus longtemps possible. 
Le mieux est de placer des tuyaux micro-perforés ou mi-
croporeux au sol en les faisant serpenter entre les pieds 
des rosiers. Ils agiront comme un goutte-à-goutte. Pour 
plus de liberté, raccordez ces tuyaux à un programmateur 
qui se déclenchera pendant la nuit.

 

SECRET n°5 : NOURRISSEZ
VOS ROSIERS
Les rosiers aiment les terres riches. Apportez un engrais orga-
nique au pied en tout début de saison, puis une nouvelle fois 
avant la floraison. En automne, complétez par une couche de 
compost qui s’intègrera progressivement au sol pendant l’hiver. 
 

Des annuelles et des vivaces ont été
 installées au 

pied des nombreux arbustes et du rosier
 tige facilitant 

grandement le désherbage.
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L’aronia (Aronia melanocarpa 
et Aronia arbutifolia) vient d’Amérique du Nord. 
Cet arbuste de 2 à 3 m de haut bien rustique 
pousse en plein soleil. Il produit des baies rouges 
ou noires selon l’espèce, que l’on récolte en été. 
Les noires (A. melanocarpa) sont plus générale-
ment utilisées en jus, séchées ou en confitures.
Les rouges (A. arbutifolia) s’emploient en cuisine 
dans les plats salés, comme les canneberges. Ces 
baies très riches en vitamine C (137 mg/100 g de 
fruits) sont aussi diurétiques, aident à soulager 
les maux d’estomac et du foie, et renforcent le 
système immunitaire. Très nutritives également, 
elles étaient autrefois séchées pour servir de pro-
vision de voyage lors des déplacements et jours 
de chasse des indiens d’Amérique.
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Des baies sauvages aux baies cultivées, il n’y a qu’un pas…de 
jardinier. Ces petits fruits aux grandes vertus nous font un bien fou. 
Découvrez ceux que vous allez inviter au jardin, en toute complicité !

Le Magazine du jardin6

Les baies de mai 
(Lonicera kamtschatica) proviennent du camérisier 
du Kamtchatka, originaire de Sibérie. Très rustique 
mais à floraison précoce, l’arbuste demande à être 
protégé des vents glacés par une haie ou un mur. 
Il aime les sols frais. Les baies bleutées, de forme 
ovale, ont une saveur aigre-douce qui désaltère. 
Elles sont riches en vitamine B et C, et en minéraux. 
Ces baies consommées agissent en tonique 
général. En jus appliqué de façon externe, elles 
aident à combattre et soigner les maladies de la 
peau. L’arbuste fleurit jaune-verdâtre en mars, et 
les baies sont bonnes à récolter en mai. L’arbuste 
buissonnant monte à 1,50 m ou 2 m de haut 
environ et s’étoffe sur 1 m de large. Il est idéal en 
haie fruitière accueillante pour les oiseaux et la 
petite faune du jardin.

Ces 

plantes
qui nous font du bien

La myrtille (Vaccinium myrtillus) 
est le fruit sauvage que l’on récolte dans les Alpes 
et dans le Jura. Au jardin, la culture donne de 
meilleurs résultats avec les espèces américaines  
(Vaccinium corymbosum et deliciosum) hautes de 
2 m environ, qui produisent de plus gros fruits. 
Mais toutes ont une excellente teneur en vitamine 
C, B, K, A et E. Elles agissent sur l’amélioration de 
la vue et de la mémoire, et sont utilisées pour 
lutter contre les maladies dégé-
nératives. Le myrtillier est rustique, 
et préfère les terrains frais, acides 
ainsi qu’un lieu mi-ombragé 
une partie de la journée pour 
prospérer. Consommées fraîches, 
en jus, en confitures ou en tartes, 
les myrtilles offrent une saveur 
bien sucrée qui leur ont donné 
une place de choix dans nos 
préférences parmi les petits fruits. 
A juste raison ! 

Les baies de Goji 
(Lycium barbarum) sont plébiscitées car elles ont 
la réputation d’avoir toutes les qualités nous 
permettant de rester en bonne santé. Elles 
éliminent la fatigue, réduisent la tension artérielle, 
stimulent l’hormone de croissance, augmentent 
la mémoire, améliorent le sommeil, renforcent 
le système immunitaire, équilibrent le taux de 
glycémie et font baisser le taux de cholesté-

rol… et ont encore bien d’autres 
vertus ! Originaire des régions 
nord-ouest de la Chine, l’arbuste 
arrive à s’acclimater dans nos jardins, 
même en terre calcaire à condition 
d’enrichir le sol. Il se cultive aussi 
dans de grands bacs sur les terrasses. 
Il atteint 1,50 m à 2 m de haut et 
donne des fleurs violettes en juin et 
juillet. Les baies rouge vif se récoltent 
en septembre. Elles se consomment 
en jus ou séchées.

L’argousier donne des baies 
orange vif qui ont une teneur en vitamine C de 700 mg/ 
100 g de fruit, donc bien supérieure à celle de l’orange 
qui n’en contient que 53 mg pour 100 g ! Elles sont 
également très riches en oligo-éléments, en acides 
gras saturés et insaturés et en acides aminés. Elles 
combattent la fatigue et la grippe, soignent les affec-
tions cutanées, les troubles circulatoires et digestifs. Les 
argouses offrent un goût acidulé, et se consomment le 
plus souvent en jus ou en sirop. Rustique et décoratif 
avec ses feuilles au revers argenté, l’arbuste de 4 à 6 m de 
haut aime le plein soleil. Il pousse facilement sur les terrains 
sableux et les sols pauvres. C’est une espèce pionnière.

Chaque arbuste à baies a des 
besoins spécifiques. Selon les 
conditions de sol, d’exposition 
et de climat de votre jardin, 
choisissez celui ou ceux qui s’y 
adapteront le mieux, de façon 
à obtenir une production abon-
dante. 

CONSEIL 
DE PRO

Les baies sont tendances, et pour cause ! Les arbustes qui les produisent ont, depuis des centaines d’années, poussé de façon 
sauvage et apporté des compléments nutritionnels aux humains. Leur teneur en vitamine C, en fibres, en minéraux, acides gras 
Oméga 3 et polyphénols (qui sont de puissants antioxydants) est tout simplement extraordinaire. Aujourd’hui encore, on peut 
en récolter dans la nature, en particulier la myrtille, l’argouse  et l’arbouse, mais il vaut mieux les avoir sous la main au jardin. 
Surtout que ces petits fruits sont portés par des formes arbustives intéressantes, servant autant de décor (aronia, argousier), 
de haie (myrtille) que de fond végétal des massifs (baie de mai) ou sur une palissade (mûre).  
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 De la Terre 
  à l ’Assiette
Le printemps est en train de laisser place à l’été emportant avec 
lui les risques de gelées pour notre plus grand bonheur. Les tempé-
ratures et les journées augmentent avec régularité, la nature est en 
éveil et c’est le  plein boum au potager, alors à vos tabliers !  

        CONSEIL DE PRO
Lors de l’achat, prévoyez une housse de protection 

pour vos appareils, ils seront ainsi protégés entre 

deux usages de la poussière, du pollen mais aussi 

des intempéries. N’oubliez pas de prévoir également 

des ustensiles de cuisine spécifiques (spatule pour 

la plancha et set d’accessoires pour le barbecue) 

ainsi qu’un chariot à roulettes pour ranger facile-

ment votre appareil de cuisson. 

D O S S I E R

TOUT feu 
TOUT flamme !
Barbecue ou plancha ?

L’un saisit sur les braises, l’autre sur une plaque et entre les deux, le 
match s’annonce chaud bouillant !

La plancha
Un démarrage au quart de tour 
Elle  séduit les adeptes de la cuisson au naturel. 
Traditionnellement en fonte même si des modèles en inox 
et acier existent aussi, la plaque de cuisson saisit à très 
haute température les aliments sans ajout de matière 
grasse ni contact direct avec les flammes restituant à la 
perfection toutes les saveurs. Les graisses coulent dans 
une gouttière et se déversent dans un petit bac que l’on 
nettoie en fin d’usage. 
Facile d’utilisation, des modèles électriques ou au gaz 
existent et un simple bouton d’allumage rend son usage 
quasi instantané. Il vous faudra seulement patienter deux 
à trois minutes que la plaque soit bien chaude avant d’y 
poser vos aliments, idéal donc pour les cuisiniers pressés. 
De nombreux livres de recettes existent où vous pourrez 
voir que légumes, viandes, poissons, crustacés, œufs et 
même fruits peuvent y être cuisinés. 
Pour le nettoyage, rien de plus simple, mettez des 
glaçons sur votre plaque encore chaude et avec une 
spatule, grattez les résidus de graisse et d’aliments. Si 
besoin, quand la plaque est froide, passez une éponge 
avec de l’eau tiède et du produit vaisselle puis rincez.

Le  barbecue 
Chaud comme la braise
Il est idéal pour les puristes de la cuisson en plein air, pour 
les amateurs de tradition, les accros des grillades et les 
soirées entre amis. Même les citadins peuvent en profiter, 
avec un petit modèle pour balcon.  Il existe trois modèles 
de barbecue : électrique, gaz et à charbon de bois.  Des 
barbecues à gaz à allumage instantané fonctionnant avec  
des pierres de lave ou des briquettes de céramique ont fait 
leur apparition sur le marché et facilitent grandement leur 
utilisation. Certains modèles sont même équipés d’un capot, 
d’un thermostat endossant ainsi  quasiment le rôle d’un 
four ! Pour le nettoyage, il vous suffit de frotter la grille 
avec une brosse spécifique ou du papier journal.
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LE SAVIEZ-VOUS ?
D’après une récente étude, ce qu’apprécient les français 
dans les loisirs en plein-air, c’est en premier lieu de 
partager un moment entre amis ou en famille (58%), 
de se ressourcer (52%) et de faire une pause (42%). 
SOURCE : CSA©
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 il n’y a qu ’un pas !

 Repiquez vos aubergin
es avant la fin du 

mois afin qu’elles aient 
le temps de bien se 

développer et mûrir ain
si que vos courgettes, 

courges et citrouilles.

 Durcissez vos jeunes 
piments et poivrons 

élevés sous abri avant d
e les installer dehors 

au potager.
 Installez vos tomates 

dans une terre en-

richie de compost tous 
les 50 à 80 cm et 

pensez à les tuteurer  
lorsqu’elles atteignent 

une trentaine de centimè
tres. Supprimez  les 

gourmands dès leur a
pparition : voir notre 

encart sur la page suiv
ante.

 Taillez aussi les aube
rgines, les concom-

bres, les courges et les 
piments.

Les Travaux du Mois  Plantez les semis de 
melons, de concom-

bres, de cornichons et 
d’aubergines réalisés 

en mars/avril en plein 
soleil et dans un sol 

enrichi de terreau.  

 Plantez les fraisiers 
en pleine terre au 

potager ou en jardinière.
 Pensez à installer un 

lit de paille sous vos pla
nts pour protéger les 

fruits de la boue en ca
s de pluie mais aussi 

pour décourager les lim
aces ! 

 Semez en ligne des rad
is, des variétés 

hâtives de betteraves ro
uges (pour qu’elles se 

développent avant l’hiv
er), des carottes, des 

choux d’hiver, des nave
ts, des poireaux (pour 

vos potages cet hiver), 
des laitues pommées 

d’été et d’automne.

 Buttez les haricots, les p
oireaux, les pommes 

de terre et les topinamb
ours.



Carottes : l’odeur des oignons, de l’ail, de l’échalote et 
des poireaux à proximité des rangs de carottes repousse la 
mouche de la carotte. 

Piments et Poivrons : Semez des radis à proximité de 
vos poivrons car ils font fuir les araignées rouges. Installez des 
soucis et des œillets d’Inde à proximité car ils repoussent les 
aleurodes et du persil qui lui va éloigner les pucerons.

Betteraves : Installez des capucines près de vos 
betteraves car elles vont les débarrasser de leurs pucerons. 

Haricots verts : plantez de la sarriette et du romarin pour 
lutter contre la mouche du haricot mais aussi des capucines 
qui vont les protéger d’une éventuelle invasion de 
pucerons.

Melons : installez du persil et de l’origan à côté de vos 
plants de melons pour éloigner les pucerons.

Préparation
Lavez, équeutez les fraises et coupez- les en petits morceaux. 

Réservez 6 belles fraises entières pour votre décoration finale. 

Séparez les blancs des jaunes d’œufs, montez les blancs en 

neige et fouettez les jaunes avec le sucre. Dans un saladier, 

mélangez le mascarpone avec le sucre vanillé, ajoutez une 

cuillère de vieux rhum puis incorporez le mélange jaunes 

d’œufs et sucre. Rajoutez délicatement à cet appareil les 

blancs en neige. Dans un bol, émiettez vos spéculoos pour 

commencer le dressage et  choisissez vos plus jolies coupes.

      4 œufs
      1 sachet de sucre vanillé

      Vieux rhum

Tiramisu fraises & spéculoos    
Pour 6 coupes 

Ingrédients 
      1kg de fraises
      500g de mascarpone

      150g de sucre
      1 paquet de spéculoos

 Au fond de vos coupes, mettez une couche de morceaux de 

fraises, puis votre mélange à base de mascarpone et par-

dessus vos spéculoos émiettés. Couvrez vos coupes avec du 

film alimentaire et réservez-les au réfrigérateur pendant 48H. 

Au moment de servir, retirez le film et décorez avec les belles 

fraises que vous aurez au préalable coupées en 4. 

Bonne dégustation !

Recette de saison

D O S S I E R  ( s u i t e )

La rotation des cultures

Tomates : L’odeur des œillets d’Inde éloignent les insectes 
et les nématodes des racines de la tomate. Installez également 
du persil et du basilic pour stimuler la production des fruits. 
Différents témoignages de clients nous ont fait remonter qu’il 
semblerait que la capucine limite l’apparition du mildiou. 

Salades : Les soucis, le romarin, la sauge et le thym vont 
éloigner les pucerons de vos salades.  

Courgettes : Le tabac d’ornement piège dans ses feuilles 
qui sont relativement collantes les aleurodes appelées plus com-
munément mouches blanches, évitant ainsi qu’elles ne se dé-
posent sur les courgettes. Les soucis et la capucine attirent les 
pucerons au profit de la courgette et en améliorent sa production.

Si vous installez votre potager toujours dans le 
même endroit de votre jardin, il est indispensable 
de faire tourner vos cultures, en moyenne tous les 
3 ans.  Il vous faut mettre en place ce que l’on appelle 
dans notre jargon de jardinier ‘la rotation des cultures’ 
afin de ne pas épuiser le sol. En effet, chaque espèce de 
légumes a des préférences en matière d’éléments 
fertilisants. Aussi, il est logique que si le même 
légume reste trop longtemps cultivé dans la même 
zone, il va la ‘vider’ de ces éléments nutritifs qu’il 
affectionne tant et sa culture va végéter. Il peut 
également y avoir une prolifération de maladies ou 
d’insectes nuisibles sur la parcelle.  
Un légume ne doit pas succéder à un autre 
appartenant à la même famille, il ne faut donc pas 
de choux après des radis ou de haricots derrière 
des pois. Faites également tourner les mêmes 
familles de légumes : 

Les bonnes associations 

Pincez vos pieds 
de tomates pour avoir de gros fruits !  
Pour une meilleure productivité et des fruits d’un beau calibre, vos  

pieds de tomates ont besoin d’être « pincés » régulièrement. Cette technique a pour but de retirer tous les bourgeons secondaires 

poussant à l’aisselle des feuilles afin de ne laisser sur la tige que les feuilles principales et les jeunes fruits.

Il est prouvé que certains légumes cultivés côte à côte réduisent le risque de maladies et de contagions au potager, alors 
n’hésitez plus.

         CONSEIL DE PRO
Pour lutter contre les limaces, plantez autour de vos 
cultures sensibles du thym, de la sauge, et de l’hysope 
et paillez 
avec des 
paillettes 
de lin ou 
de chanvre, 
disponibles 
à la vente 
dans notre 
jardinerie. 

ÉTAPE 1 ÉTAPE 2 ÉTAPE 3        Légumes-feuilles : tous les crucifères (choux, 
brocolis…), les laitues, les épinards, les poireaux, etc.
BESOIN : azote.

        Légumes-racines : radis, céleris, carottes, 
fenouil, etc.
BESOIN : peu exigeant car vont chercher loin 
leur nourriture.

       Légumes-fruits : tomates, melons, courgettes, 
courges, aubergines.
BESOIN : sol riche car sont très gourmands.



NUANCES DÉLICATES
Pour un massif de fin de saison, cette association entre les 
pennisetums, les chrysanthèmes et les hydrangéas paniculés 
apporte une douceur bienvenue. En été, les graminées et les 
hydrangéas déjà en fleurs sont décoratifs également. Et les 
chrysanthèmes constituent un fond encore vert qui peu à peu 
s’épanouit jusqu’à offrir une explosion de couleur entre le 
mois d’août et la mi-novembre. 
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Jouez avec les 
couleurs, les silhouettes 
et les floraisons au 
fil des saisons, mais 
avec une base qui 
sera belle en toutes 
saisons.

13Le Magazine du jardin

MASSIF
ROUGE & BLANC
Au centre de la composition, un callistémon produit de 
superbes goupillons floraux rouge vif. Autour, des touffes 
de carex oshimensis ‘Everest’ éclairent la scène. Les deux 
sont des plantes persistantes qui peuvent ensuite 
se compléter avec des annuelles ou des vivaces. Ce coin de 
massif longeant une terrasse est particulièrement soigné 
afin de présenter un intérêt décoratif tout au long de la belle 
saison, ainsi qu’en hiver.

Chez vous 
Les carex se déclinent en plusieurs espèces et variétés 
offrant toutes un aspect déco de janvier à décembre. 
Si vous ne trouvez pas la variété ‘Everest’, prenez 
‘Evergold’ qui est presque similaire avec des rayures 
plus jaunes. En situation un peu froide, moins propice 
au callistémon, remplacez ce dernier par un leucothoe 
Scarletta ‘Zeblid’ ou un leptospermum pourpre à 
floraison rose. 

DUO SOUS LES GLYCINES
Au printemps, ce sont des cascades de grappes de fleurs 
violettes qui retombent des glycines conduites en arbre. 
L’effet est spectaculaire. Puis en été, les bégonias rouges 
prennent le relais, installés en rangs serrés entre les boules 
de buis bien vertes. Cette association reste simple et c’est 
cette sobriété qui lui donne son caractère élégant. 

Chez vous 
Si vous ne voulez pas de buis, remplacez-les par de la 
myrsine africaine (Myrsine africana) qui se taille de la 
même façon, ou du pittosporum nain ou encore des fu-
sains, à condition de bien les nourrir et les conserver en 
terre fraîche pour éviter l’oïdium. Les amateurs de buis 
trouveront aussi des traitements bio contre la maladie 
du buis et des pièges efficaces contre la pyrale. 

AMBIANCE ZEN
Un angle de palissade peut se révéler difficile à 
aménager avec un massif de fleurs. La solution est 
d’utiliser une palette arbustive associée avec une 
ou deux plantes vivaces. Ici, autour d’un bel érable 
japonais, se répartissent un nandina, un pittosporum et 
des buis dans un paillage de galets les mettant en valeur. 
Deux touffes de Carex elata donnent un contraste de 
silhouette entre tous ces arbustes de formes arrondies.   

Chez vous 
Selon vos goûts, vous pouvez remplacer les carex 
par des fétuques, des pennisetums, des stipas ou des 
hakonechloas de forme un peu plus souple. Nandina, 
buis et pittosporum sont persistants, équilibrez leurs 
ramures en fin d’hiver. Placez les galets au premier 
plan, pour un effet visuel décoratif, mais pensez à 
nourrir le pied des arbustes avec du compost chaque 
automne.

EN BORD DE MER
Pour accompagner un olivier dressant sa ramure au 
feuillage argenté, rien de tel que des plantes aimant la 
chaleur. En bord de mer, ce sont les hélichrysums, argentés 
eux aussi et de floraison jaune vif, qui s’allient avec 
le diosmée doré (Diosma hirsuta ‘Sunset Gold’) et la 
lavande. Cet ensemble d’arbrisseaux reste à une petite 
hauteur pour mieux dégager le tronc de l’olivier et le 
valoriser. 

Associez
vos PLANTES ! 
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Chez vous
Choisissez des variétés de chrysanthèmes qui commencent 
à fleurir en juillet, vous les repèrerez dans notre jardinerie. 
Veillez à conserver un sol très bien drainé et profond, que 
vous améliorez en automne avec du compost. C’est la 
condition pour obtenir d’abondantes floraisons et des 
plantes bien rustiques. Rabattez les chrysanthèmes en fin 
de floraison, et pincez les tiges en juin pour les ramifier. 
Les hydrangéas et graminées seront taillés en fin d’hiver.  

Chez vous 
Les carex se déclinent en plusieurs espèces et variétés 
offrant toutes un aspect déco de janvier à décembre. 
Si vous ne trouvez pas la variété ‘Everest’, prenez 
‘Evergold’ qui est presque similaire avec des rayures 
plus jaunes. En situation un peu froide, moins propice 
au callistémon, remplacez ce dernier par un leucothoe 
Scarletta ‘Zeblid’ ou un leptospermum pourpre à 
floraison rose. 

Chez vous 
Si vous ne voulez pas de buis, remplacez-les par de la 
myrsine africaine (Myrsine africana) qui se taille de la 
même façon, ou du pittosporum nain ou encore des 
fusains, à condition de bien les nourrir et les conserver 
en terre fraîche pour éviter l’oïdium. Les amateurs de 
buis trouveront aussi des traitements bio contre la 
maladie du buis et des pièges efficaces contre la pyrale. 

Chez vous 
Selon vos goûts, vous pouvez remplacer les carex par 
des fétuques, des pennisetums, des stipas ou des 
hakonechloas de forme un peu plus souple. Nandina, 
buis et pittosporum sont persistants, équilibrez leurs 
ramures en fin d’hiver. Placez les galets au premier plan, 
pour un effet visuel décoratif, mais pensez à nourrir le 
pied des arbustes avec du compost chaque automne.

Chez vous
Le diosmée doré fleurit en blanc, mais il existe 
aussi des variétés aux fleurs roses et feuillage 
vert vif. Cet arbuste peut se tailler pour donner 
une ramure très dense qui enveloppera les bords 
de la terrasse. Rabattez également les lavandes 
en mars puis supprimez les tiges florales fanées, 
comme sur l’hélichrysum, en taillant droit à la 
cisaille. 

Création Henri Mignon
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COCON DE VERDURE
Dans cet espace de 50 m² et de forme régulière, une 
ambiance méditerranéenne est privilégiée. Elle fait appel 
aux palmiers et phormiums pour y ajouter un côté «Riviera» 
qui porte à rêver. Agréable à l’œil par la simplicité du plan 
d’aménagement, ce petit jardin est abrité des regards grâce 
à des palissades en bois, peintes en gris perle. Cette première 
référence aux teintes du bord de mer se renforce avec le choix 
des santolines, stachys et lavandes à feuillage gris argenté 
qui émaillent la plate-bande de pourtour et avec le feuillage 
des carex, iris et phormiums choisis dans un ton gris-vert. 
Au pied de la palissade, plusieurs faux-jasmin ont été placés 
à intervalle régulier afin de recouvrir en partie celle-ci et 
apporter une floraison odorante. En fond, un mur d’eau 
permet de rafraîchir l’atmosphère. Il s’entoure d’agapanthes 
donnant une floraison bleu vif du plus bel effet en été. Deux 
touffes de miscanthus complètent la scène qui se termine 
avec des palmiers (Trachycarpus) plantés dans les angles. 
Enfin, la pelouse offre un fond vert clair reposant. Ses contours 
stricts permettent de l’entretenir très facilement avec une pe-
tite tondeuse manuelle et même avec un robot de tonte.

D E S  idées 
À  RÉAL ISER SANS COMPLEXE

En associant les plantes ou en les cultivant en solo, de multiples solutions s’offrent à vous pour créer votre décor 
extérieur. Profitez au maximum de la saison, elle ne fait que commencer !   
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ATMOSPHÈRE INTIME
La terrasse de cet appartement profite d’une végétation 
attractive réunissant deux grands érables japonais et 
des fleurs de saison, le tout cultivé dans de grands 
pots. En fond, derrière le canapé d’extérieur, un autre 
grand bac contient un treillage supportant un jasmin 
étoilé qui accepte sans problème la situation et 
pousse vigoureusement afin de créer un panneau 
végétal un peu plus haut que la rambarde.  
Autour des érables japonais, des ipomées (Ipomea 
batatas) vert anis qui retombent voluptueusement 
sur le bord du pot s’associent avec des misères pourpres 
(Tradescantia pallida) et des lantanas orange. Ce mariage 
osé au niveau des coloris durera toute la belle saison, puis 
les plantes seront rentrées hors gel au salon. Seuls les 
érables passeront l’hiver dehors.

Terrasses et jardins urbains
Le moindre espace disponible dehors invite à se lancer dans le jardinage. Organisez votre aménagement, voici deux 
compositions inspirantes, elles vous feront découvrir le plaisir de vivre parmi les plantes.

À L’ENTRÉE
Cette magnifique potée associe des bégonias à fleurs 
doubles (Begonia eliator) d’un joli rose frais à des 
verveines hybrides violettes (Verbena  x hybrida ‘Babylon 
Light Blue’) dont les tiges souples à port semi-retombant 
créent un rideau fleuri. En complément, pour apporter 
un vert vif qui fait bien ressortir les fleurs, deux pieds de 
dischidia (Dischidia nummularia) ont été ajoutés. Cette 
petite succulente fait sensation avec ses longues tiges 
couvertes de petites feuilles rondes. Pour entretenir ce 
type de potée très touffue, placez le tuyau sous les feuil-
lages ou munissez-vous d’un arrosoir à long bec, car il 
faut humidifier la terre sans  toucher les fleurs !
 

Géranium de balcon (Geranium zonale) et géranium lierre 
(pelargonium hederaefolium) auraient pu à eux seuls 
garnir cette potée car ces espèces sont non seulement 
florifères mais deviennent très touffues au fil de leur crois-
sance. Le parti-pris est ici de les accompagner avec des 
pétunias hybrides à petites fleurs. Ces derniers présentent 
un port retombant et sont disponibles dans de nombreux 
coloris. Il a donc été facile de choisir, pour cette potée, les 
coloris se mariant le mieux avec le camaïeu de roses des 
géraniums. Un jeune dipladénia trône également au centre 
de la composition et donne des fleurs roses dans les 
nuances des autres plantes présentes. Enfin, le feuillage 
de deux petits pieds d’ipomée (I. batatas) contraste 
avec l’ensemble et lui donne un relief supplémentaire.
Surmontant un muret de pierre sèche, on peut imaginer 
que cette potée égaye les bords de la terrasse. Elle sera 
aussi décorative posée sur une table basse, ou sur deux 
dalles superposées placées de chaque côté de la baie 
vitrée du salon.

Potées en fEte !
Les potées s’installent partout ! C’est en effet le meilleur moyen de fleurir tous les endroits souhaités, et de changer le 
décor à chaque saison. Pour l’été, osez les compositions qui mêlent plantes d’intérieur et d’extérieur, en automne vous 
les remplacerez par d’autres espèces résistantes au froid.

SUR UN MURET

Vous voulez des potées simples à planter, simples à entretenir 
et fleuries tout au long de la saison sans intervenir le moins du 
monde ? Adoptez les dipladénias ! Ils fleurissent de juin à 
octobre. Leur seul défaut est de ne pas aimer le froid ni les 
courants d’air. La culture en pot est donc la plus indiquée, car 
vous pourrez les rentrer en fin d‘automne dans la véranda ou au 
salon pour préserver leur beau feuillage persistant et brillant. Ils 
aiment la chaleur et un substrat bien arrosé mais très bien drainé. 
Vous trouverez plusieurs variétés de coloris différents, en blanc, 
rose pâle à cœur orangé, rose frais, rose soutenu ou rouge vif. 
Pour mettre en valeur leurs longues tiges, vous pouvez laisser 
retomber ces dernières d’un piédestal, ou leur offrir un tuteur, ou 
encore les palisser sur un petit treillage. 
 

Le DIPLADENIA, indispensable ! 
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CHOISIR SES POISSONS 
Le nombre de poissons et leur espèce doit 
correspondre au volume d’eau disponible dans 
votre bassin. Les poissons rouges s’entendent 
bien avec les carpes koï mais dans un petit 
bassin il vaut mieux se contenter de poissons 
rouges uniquement.  

       1m3 d’eau est requis par carpe koï, 100 
litres d’eau pour un poisson rouge. 4 à 5 
poissons rouges vivront dans un bassin de 
500 litres, 2 m3 d’eau sont nécessaires pour 
2 carpes et 6 poissons rouges.
       Le bassin doit comporter un endroit à 
80 cm de profondeur minimum pour que les 
poissons se réfugient au fond en hiver sans 
souffrir du froid et en été quand il fait très 
chaud. 

CHOISIR SES PLANTES
Selon la superficie et la profondeur de 
votre bassin, vous aurez le choix entre plusieurs 
types de plantes aquatiques. Prenez un ou deux 
pieds et testez leur développement dans votre 
bassin. Cultivez-les dans des paniers pour mieux 
les contrôler et pouvoir les hiverner à l’abri du 
gel si besoin.
       Les flottantes comme les jacinthes 

d’eau, la laitue d’eau ou la fougère d’eau 
sont décoratives mais colonisent rapidement 
la surface.
       Les oxygénantes ont aussi tendance 
à se développer très vite, par exemple 
le myriophylle, l’élodée du Canada et le 
potamogéton. 
       Les aquatiques de faible profondeur 
comme la prêle, l’arum blanc, le lysichiton 
jaune, les iris d’eau, le papyrus, les joncs 
créent des touffes denses. 
       Les aquatiques de moyenne et grande 
profondeur comme les nénuphars, le ponté-
déria, le thalia, la sagittaire sont appréciées 
pour leurs fleurs.

Pour intégrer le bassin de façon plus naturelle 
dans le jardin, placez quelques plantes de 
berge sur certains côtés, par exemple des 
persicaires (Persicaria affinis ‘Darjeeling 
Red’ ou Persicaria bistorta).

C O N C E V O I R 
U N b a s s i n 
La chaleur commence à s’installer, c’est la période où l’on pense à animer 
le jardin avec un bassin. Emmanuelle et Christophe souhaitaient en installer 
un dans leur jardin depuis longtemps, ils se sont lancés cette années. Faites 
comme eux, et suivez nos conseils.

Pour concevoir votre havre de fraîcheur, 
prévoyez tous les éléments qui le com-
poseront, puis demandez conseil dans notre 
jardinerie et passez à l’action ! N’hésitez pas à 
faire des essais sur place en entourant avec 
un tuyau d’arrosage l’espace prévu pour le 
bassin. 

CHOISIR L’EMPLACEMENT
Demandez-vous où vous profiterez le mieux 
de votre bassin. Placé près de la maison ou 
un peu plus loin dans le jardin, il attirera les 
oiseaux et les batraciens. Ces derniers seront 
plus nombreux si l’endroit reste calme. Une 
petite haie suffit souvent à séparer cet espace 
des passages fréquentés.  

SÉCURISER LES ABORDS
Ce bassin doit présenter des endroits facilement 
accessibles pour la petite faune qui viendra y 
boire. Les hérissons en particulier, peuvent se 
noyer si les berges sont trop raides. Calez des 
morceaux de bois ou de petites planches 
inclinées qui seront à moitié dans l’eau et à 
moitié sur les berges. 
Si vous avez de jeunes enfants, il est indis-
pensable de sécuriser le bassin, par tous 
les moyens à votre disposition. Parmi les 
plus conseillés, une jolie barrière avec portil-
lon verrouillable, peut entourer l’ensemble 
de cet espace aquatique. Autre solution, fixer 
un filet métallique rigide juste sous la surface, 
capable de supporter le poids d’un 
enfant. Ce filet ne se verra que très peu car les 
plantes passeront au travers. Vous l’enlèverez 
quand les enfants auront grandi. 

PRÉVOIR LA FILTRATION
La filtration naturelle des bassins 
d’ornement sans poissons se fait par
lagunage : les plantes installées dans des 
couches de granulats aident, par leurs racines, 
l’installation de micro-organismes et de bactéries 
qui épurent l’eau quand elle passe au travers 
des granulats. Cette filtration est meilleure 
quand l’eau ne stagne pas, donc quand plusieurs 
bassins se succèdent en un parcours qui permet 
à l’eau de circuler. Une pompe permet à cette 
circulation de s’effectuer en circuit fermé. 
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La filtration naturelle des bassins à 
poissons est davantage basée sur la capacité 
des plantes à assimiler les nitrates venant 
des déjections des poissons. Elles s’en 
nourrissent, mais il faut limiter le nombre de 
poissons pour que le taux de nitrates ne soit 
pas trop important, sinon les algues vertes se 
développent rapidement ! Un brassage de l’eau 
est là aussi essentiel, effectué soit par une 
ou plusieurs petites sources bouillonnantes, 
soit par des jets d’eau. Cela a également pour 
effet d’oxygéner l’eau, car les poissons en ont 
besoin. 

Creusez le trou et prévoyez les arrivées électriques pour 
les appareils de filtration, jets d’eau, lames d’eau etc.

Posez la bache étanche.

Mettez en eau et installez des cailloux au fond du bassin.

Laissez tourner la filtration, la lame et/ou le jet d’eau.

Mettez vos poissons dans le bassin. Ici, des carpes Koï et des poissons rouges.

Et voilà, votre jardin aquatique est terminé !

Emmanuelle et Christophe, deux amoureux de la vie au naturel.

Installez les plantes aquatiques et de berge.
ÉTAPE 1

ÉTAPE 2

ÉTAPE 3

ÉTAPE 4

ÉTAPE 5

ÉTAPE 6

ÉTAPE 7



Les chiens adorent 
la piscine ! 
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Nous allons bientôt partir en vacances 
avec notre chien. Pouvez-vous nous 
dire comment l’installer en voiture 
pour qu’il soit en sécurité et en règle 
avec la loi ? 

Julien V. 

Cher Julien, 
Beaucoup de chiens voyagent trop souvent 
sur les sièges, à l’avant ou à l’arrière sans être 
attachés, ou encore sur la plage arrière. Ils peuvent 
alors, lors d’un choc, devenir un projectile mortel 
pour le conducteur et les passagers ou être 
projetés contre le pare-brise. Quand ils se dé-
placent librement dans la voiture, ils peuvent 
aussi gêner le conducteur, ce qui entraîne, au 
mieux une amende, au pire un accident. Un filet 
installé entre l’avant et l’arrière est une solution 
à condition de très bien le fixer, mais il ne 
convient que pour un petit chien. 
Evitez donc absolument de laisser votre animal 
à l’avant, c’est le pire endroit en cas d’accident. A 
l’arrière, les ceintures de sécurité ne sont pas conçues 
pour des animaux. Il faut donc avoir un harnais 
comportant deux points d’attache pour le fixer à 
ces ceintures. Si ce n’est pas le cas, préférez la 
solution la plus sûre, installez votre chien dans une 
caisse de transport bien calée dans le coffre. Si vous 
optez pour une grille de protection placée entre le 
coffre et les sièges afin de laisser plus de place à vo-
tre chien, celle-ci doit aussi être très bien fixée. 

Transport Canin

d’animaliers
Nos experts vous répondent ! 

Locations 
saisonnières 
que dit la loi ? 
Que vous ayez un chien, un chat, un cochon d’Inde 
ou un perroquet, vous êtes dans l’obligation de 
demander l’autorisation de l’amener avec vous 
dans une location saisonnière. Les mobil-homes, 
appartements de centres de vacances et gîtes 
sont donc concernés, et peuvent tout à fait inter-
dire la présence d’animaux de compagnie. Pour 
pallier à cette obligation, tous les sites de location 
intègrent main-
tenant ce critère 
afin de faciliter les 
recherches et 
réservations. 
Alors, pensez à 
cocher la case 
« animaux de 
compagnie » !

De nombreux chiens 
adorent se baigner 
et plonger dans une 
piscine ne leur fait pas 
peur. Ils sont d’ailleurs 
très souvent dans l’eau 
quand il fait chaud. Mais est-ce si bon 

pour eux ? Leur peau et leurs yeux sont très 

sensibles au chlore. Il faut donc toujours les 

rincer après la baignade, ce qui n’est pas 

simple quand ils font sans cesse des allers-

retours entre la pelouse et la piscine. Si vous 

n’avez pas de barrière de sécurité autour de 

la piscine, apprenez à votre animal à aller se 

baigner seulement quand vous l’autorisez 

et en votre présence. Car même un chien 

qui sait parfaitement nager naturellement 

peut se noyer s’il n’arrive pas à remonter 

                                   quand il est fatigué. 

Dans toutes les régions de France, les 1er, 2 et 3 juin mettent à 
l’honneur petits et grands jardins, privés ou publics. Ils sont plus de 
2300 ouverts à la visite. Vous allez faire de formidables découvertes 
et rencontrer beaucoup de gens aussi passionnés que vous. Tous ces 
lieux organisent des animations spécialement pour l’occasion. La 
thématique de cette année porte sur l’Europe des jardins, pour que 
les visiteurs voyagent aussi au travers de plantes venues d’autres 
horizons, et d’arts paysagers différents. Les jardins transfrontaliers 
de Belgique, d’Italie, d’Allemagne, du Luxembourg et de la Suisse 
sont donc invités à ouvrir également leurs portes.  
En famille ou entre amis, profitez de ces trois journées 
exceptionnelles pour découvrir d’autres expériences jardinières.

Vous aimez les jardins ? Allez rencontrer des proprié-
taires passionnés, échanger avec des jardiniers compétents 

et discuter avec les autres visiteurs lors des « Rendez-vous 
aux jardins » !

  Vive le jardin ! T
O

U
R
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M

E

Un programme attractif
Pendant ces journées, vous pourrez profiter, selon les 
lieux visités : 
         D’ateliers de jardinage, de taille, de cuisine avec les 
plantes, de conception de jardin. Vous pourrez aussi 
vous initier aux différentes techniques telles que la 
permaculture, l’agro-écologie, l’agriculture urbaine.  
      De découvertes botaniques en suivant les visites 
commentées, que ce soit dans les parcs, les roseraies, les 
jardins communaux, les jardins historiques, les potagers ou 
les jardins exotiques et de cactées. Certains jardins japonais 
de collection sont aussi ouverts exceptionnellement 
pendant ces 3 jours. 
        D’expositions d’œuvres artistiques, comme des 
photographies exposées en extérieur, des sculptures 
monumentales, ou des installations contemporaines créées 
pour les jardins qui les accueillent. Pour savoir comment 
marier l‘art et le jardin, rien de tel que de voir les expériences 
réalisées chez les autres !
         De concerts et de spectacles en plein air. Les mises en 
scènes sont adaptées à chaque lieu, et là aussi vous 
aurez matière à de belles découvertes.
       D’animations spécialement conçues pour les enfants. 
Cela vous laissera le loisir de visiter en ayant l’esprit 
plus tranquille, et les enfants s’initieront de façon ludique 
au jardinage. Ils sont toujours enthousiastes dans ce cas !

Rendez-vous aux jardins pour jardiner 
avec encore plus d’entrain !
www.rendezvousauxjardins.culturecommunication.gouv.fr 

Crédit photos : B. Boudassou ©

Jardin japonais du Havre

Jardin de cactées du parc Terra Botanica

Terra botanica

  Causeries



 

Calendrier lunaire de JUIN

8               9                10

Journées de juin favorables

En pépinière, semez : des vivaces comme par exemple des 
roses trémières, des pavots d’Orient mais aussi des bisan-
nuelles comme des giroflées ravenelle, des myosotis, des 
primevères, etc.

LUNE MONTANTE

16             25     26

Journées de juin favorables

Eclaircissez : les laitues semées en 
début de mois en retirant les plants 
les moins vigoureux de manière à 
avoir 25cm entre 2 beaux plants. 
Attendez avant d’éclaircir qu’elles 
aient 4 à 5 feuilles.

Journées de juin favorables

Journées de juin favorables

Semez : des endives, des carottes, des radis d’hiver et du 
panais à récolter cet automne et en début d’hiver.

Journées de juin favorables

Marcottez : votre glycine, 
clématite et bignone. 
Cette méthode simple 
marche très bien pour 
multiplier les végétaux 
aux longues tiges souples.

LUNE DESCENDANTE

18           19                    27           28

Semez : en poquet de 3 graines par trou des courgettes.

Récoltez : vos premières tomates, mais aussi les cerises, les 
abricots, les pêches, les fraises et les petits fruits comme par 
exemple les framboises.

Eclaircissez : les pommes et les poires. Pour les pommes, conservez 
le fruit du centre et pour les poires celui de la périphérie.

Semez : les cornichons, les concombres, 
les courgettes, les haricots ainsi que du 
maïs doux. Eclaircissez après la levée. 

Feuille Fruit Racine Fleur

3             4                   12      13      14 

Récoltez : les aromatiques (menthe, romarin, thym, estragon, 
laurier…) avant la floraison et par temps sec. Faites-les sécher, 
tête en bas.

De nouveau, semez : les laitues qui supportent la chaleur comme 
les variétés iceberg, sucrine, Pierre bénite, etc. Renseignez-vous 
auprès d’un de nos vendeurs de semences.

5               6               7

Jardiner avec la lune

1        2                   11

20               21               22

Qui sème sa salade 
à Saint-Antoine en 
a comme la barbe 

d’un moine. 

15         23    24 

avant
15h

Journées de juin favorables

Journées de juin favorables
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L’ECLAIRCISSAGE DES SEMISQuelque jours après avoir fait vos semis, il faut pro-céder à ce que l’on appelle l’éclaircissage. Cette technique permet de sélectionner les plants les plus beaux et les plus vigoureux en retirant les plus chétifs dès leur levée, avec un petit plantoir. 

Fête des pères

CONSEIL DE PROSemez des capucines en bout de rang car elles  attirent les pucerons et les éloignent par con-séquent des légumes, en particulier des courgettes, des citrouilles, des tomates et des choux.

Eclaircissez : les carottes et les radis d’hiver que vous avez 
semés mi-mai.
Récoltez : les pommes de terre précoce car elles ne se con-
servent pas bien.
Arrachez : vos échalotes, vos oignons et votre ail dès que le 
feuillage est jaune. Faites-les sécher une bonne journée au 
soleil et conservez-les à l’abri, dans un local sec et bien ventilé.

après 
19H45

Journées de juin favorables

Eté

avant
13h30

LE  MARCOTTAGECette technique consiste à enterrer une branche basse de la plante que l’on veut reproduire sans la couper, en l’enterrant de quelques centimètres et en tuteurant la partie qui ressort. La branche “mère/fille” sera coupée au printemps prochain afin de laisser à la partie enterrée le temps de développer ses propres racines. 


